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Introductiou. 
Les Protozoaires de 1'intestin humain ont ete de tout temps 

un objet de vive curiosite pour Ies medecins colonianx. Meme 
Ie medecin europeen n'a pius Ie droit d'ignorer aujourd'hui la 
pathologie tropicale, pouvant ä chaque instant se trouver en 
presence d'une maladie protozoaire. D'une Iapon generale, on 
peut dire que Ies protozoaires sont des animaux cosmopolites qui 
ont accompagne l'homme partout. Quand Ies parasites trouvent 
des conditions favorables ä Ieur multiplication ils peuvent en-
gendrer une maladie aigue ou chronique; au contraire, quand 
ils trouvent des conditions defavorables, il se produit un etat de 
parasitisme occulte. 

Le diagnostic clinique d'une maladie protozoaire de 1'intes-
tin humain est souvent tres difficile et devra §tre toujours con-
firme par la decouverte de 1'agent de la maladie. Ce serait pos-
sible par l'examen microscopique des selles fraiches ou en utili-
sant une methode d'enrichissement. Si Ies parasites sont suscep-
tibles de se developper dans Ie milieu exterieur, on propose la 
methode de cultures des selles sur un milieu artificiel approprie 
(Coprocultures). Mais, gräce ä nos connaissances insuffisantes 
des procedes de culture, on ne peut pas encore envisager cette 
methode comme pratique pour Ies recherches cliniques. On utilise 
aussi pour Ie diagnostic des maladies protozoaires diverses reactions 
de l'organisme infecte. Malgre tout 1'interet general et pratique 
que presentent ees methodes indirectes, elles sont, cependant, 
Ioin de valoir celles qui permettent de demontrer directement 
l'existence des parasites dans Ies matieres fecales. 

Ce memoire a pour objet 1'expose de nos resultats concer-
nant Ies cultures in vitro des parasites de 1'intestin humain. Il 
nõus a etS possible de cultiver sur Ies milieux artificiels Ies pa-
rasites suivants: Trichomonas intestinalis, Balantidium coli et Te-
tramitus Mesnili. Cette question pouvant offrir un interet theori-

l* 



4 C. SCHLOSSMANN A V . 3 

que et pratique, nous l'avons etudiee avec soin. On ne peut pas 
encore, bien entendu, considerer Ia question comme epuisee, mais 
nous esperons que nos recherches pourront l'eclairer quelque 
peu et c'est pourquoi nous nous sommes döcides ä publier nos 
resultats des maintenant. 

I. Culture du Trichomonas intestinalis. 
La culture impure du Trichomonas a ete dejä obtenue par 

divers savants. L y n c h (1915) a cultive Trichomonas vaginalis 
trouve chez une jeune femme noire ä Ia fois dans Ia bouche et 
dans Ie vagin. Pendant 3 jours il y a eu une multiplication de 
ces parasites dans un bouillon acide et au bout de ce temps Ies 
parasites s'etaient decuples. Cette culture a pu etre repiquee une 
fois, eile s'eteignit au deuxieme passage, etouffe par Ies impure-
tes bacteriennes. Le contenu d'un des tubes, injecte dans Ie 
rectum d'un lapin, a determinö chez cet animal une infection in-
testinale persistante, sous forme de diarrhee. 

Ohira et Noguchi ont cultive un Trichomonas de Ia bouche. 
Ces savants ont obtenu un effet satisfaisant en employant un 
melange ä parties egales d'un liquide d'ascite et d'une Solution 
de Kinger, ne modifiant pas Talcalinite naturelle du milieu. Si 
l'on rend Ie liquide neutreau tournesol, Ies resultats sont moins 
bons. A 37° C on peut faire des transferts de tube ä tube tous 
Ies jours en prenant un peu du sediment oü sont accumules Ies 
parasites et Ies bacteries. Le döveloppement est plus Ient ä une 
temperature de 23 ä 27° C., et il ne faut effectuer Ies passages 
que tous Ies deux jours. 

La multiplication se fait generalement par division binaire, 
mais on a pu observer aussi une division multiple par une sor-
te de bourgeonnement successif de 4 ä 8 elements. La division . 
du blepharoplaste semble etre mitosique alors que celle du 
noyau pourrait etre promitosique. Les deux savants comparent Ie 
Trichomonas de Ia bouche, du reste, ä l'espece intestinale. 

P r i n g a u l t a obtenu sur Ie milieu de Ohira et Noguchi 
un developpement du Trichomonas intestinalis. 

B a r r e t a obtenu des cultures du Trichomonas intesti-
nalis dans un melange de serum humain et d'eau physiologique 
ä 0,5 pour 100. 

B o y d (1918) a obtenu une multiplication notable du Tri-
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chomonas des selles humaines, prelevees ä 1'autopsie, en ense-
menpant d'une parcellede ees matieres fecales une certaine por-
tion d'eau salee physiologique. L'ensemencement d'un bouillon 
ordinaire ne reussit pas. Des kystes n'ont jamais ete observes. 

Les resultats de Boyd n'ont pas ete confirmes par D o -
b e l l et 0 ' C o n n o r (1921) . 

C h a t t o n (1920) cultivale Trichomonas du cobaye dans du 
bouillon de viande en ajoutant aux tubes du sang de lapin ä 
raison de 1 c. c. par 10 c. c. du bouillon. A une partie des tu-
bes on avait ajoute de 1'huile de vaseline. Un seul tube de la 
serie neutre et sans vaseline donna une culture du Trichomonas 
tres mobile. Dans Ie milieu sous de la vaseline Ie parasite se 
cultiva ä la surface, tandis qu'il se cultiva dans la profondeur 
dans Ies tubes sans vaseline. 

De ees faits on peut conclure que Ies Trichomonas sont des 
flagelles alcalinophiles. Le fait qu'ils poussent mieux sans vase-
line que sous de la vaseline, ne permet pas de conclure qu'ils 
soient anaerobies. La culture baeterienne determine en effet 
un degre d'anaerobiose qui peut etre egal ou superieur ä celui 
que contient la couche de vaseline. C'est dans du bouillon ordi-
naire additionne de sang et sans vaseline que l'auteur a entretenu 
pendant un an la culture du Trichomonas par passages mensuels. 

Toutes Ies tentatives faites pour eliminer Ies parasites de la 
culture baeterienne sont restees infruetueuses. 

H o g u e (1921) a obtenu des cultures du Trichomonas de 
Tintestin humain en se servant d'un milieu au blanc d'oeuf et 
ä la Solution de Locke. En ajoutant au milieu quelques gouttes 
de serum ovin on humain, on accelere la multiplication du Tri-
chomonas, mais au detriment de la duree de la culture. L'au-
teur avait obtenu aussi des „lignees pures" de Trichomonas in-
testinalis. 

On sait que Ies Trichomonas presentent de grandes variations 
de taille; Ies memes variations existent pour Ia „lignee pure". 
Jamais de kystes n'ont ete observes. 

Il ressort de ce qui precede que maints travaux ont dejä 
ete consacres ä l'etude de Ia culture du Trichomonas intestina-
lis sur des milieux artificiels, mais si Ton compare Ies resultats 
obtenus par Ies divers savants, on est en mesure de constater 
qu'il manque actuellement encore une methode incontestable et 
pratique. 
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Les recherches dont nous allons donner l'expose ci-dessous 
avaient pour but l'etude des facteurs qui favorisent Ia croissance 
du Trichomonas intestinalis in vitro. 

L'espece Trichomonas intestinalis qui nous servait pour Ies 
recherches avait ete recueillie chez une malade ä Dorpat. Celle 
qui en etait porteuse, etait une jeune fille ägee de 7 ans. Cette 
malade presentait Ies symptõmes pulmonaires de Ia tuberculose, 
souffrant d'une diarrhee tenace, consideree et traitee comme 
Symptome de Ia tuberculose intestinale. La malade maigrissait 
progressivement, tombait dans un veritable etat de marasme et 
deceda Ie IO avril 1923. L'autopsie n'a pas ete faite. 

Les matieres fecales recueillies Ie 20 mars ont ete exami-
nees au microscope entre lame et lamelle. Notre attention 
s'etait portee sur Ies parasites tres mobiles qui nous paraissaient 
bien repondre ä Ia description du Trichomonas. Les recherches 
ä l'ultramicroscope nous ont permi de definir Ia structure de ces 
parasites. Les matieres fecales ont ete conservees ä 37° C. pendant 
6 jours. Dans ces conditions Ies parasites ont conserve sa mobi-
Iite pendant 4 jours. A partir du quatrieme jour on con^tatait 
une diminution rapide du degre de mobilite, et Ie 6-e jour Ies 
parasites ont disparu des matieres fecales. 

Dans Ies selles maintenues ä Ia temperature du laboratoire 
Ie Trichomonas ne se conserve pas vivant au delä de 2 jours; Ia 
dessiccation Iui est fatale. On voit donc que Ia vitalite du Tricho-
monas intestinalis diminue rapidement dans des milieux exte-
rieurs. Il semble aussi que, dans des conditions naturelles, Ia sur-
vie du Trichomonas soit assez limitee. 

De ces matieres fecales fraiches, nous avons, ä l'aide d'une 
pipette, introduit de 2 ä 3 grosses gouttes dans divers milieux 
usuels, mais Ies essais de culture furent absolument negatifs. 

Notre premiere serie d'experiences nous montra que Ie Tri-
chomonas intestinaüs ne se cultive dans aucun des milieux 
usuels. 

Apres diverses tentatives nous avons obtenu une multipli-
cation de ces parasites dans un melange a. parties egales de li-
quide d'ascite et de Solution physiologique. Bn vingt-quatre heu-
res de sejour ä l'etuve ä 37° C. , apparaissait une culture du Tri-
chomonas intestinalis, associee ä des cocci et des bätonnets. Le 
developpement nous en a paru plus Ient ä Ia tempörature du la-
boratoire. Repiquee dans Ie meme milieu, cette culture nous a 
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donne une nouvelle generation. En faisant Ies repiquages tous 
Ies deux jours, nous avons obtenu plusieurs passages. Enf in Ia 
culture s'eteignit etouffee par Ies impuretes bacteriennes. 

De multiples passages ne permettent pas un acclimatement 
capable de faire obtenir une culture dans des milieux usuels. 

La culture du Trichomonas intestinalis ne reussit pas dans 
Ie liquide d'ascite employe tout pur ni dans un melange ä par-
ties egales de liquide d'ascite et d'eau distillee. 

La conclusion qui s'impose, d'apres ces experiences, c'est 
que l'influence du chlorure de sodium peut etre favorable ä Ia 
nutrition du Trichomonas intestinalis. 

Le Trichomonas intestinalis ne pousse pas dans Ies milieux 
legerement acides et prefere ceux ä qui l'on confere une reaction 
neutre ou legerement alcaline. C'est pourquoi ce parasite ne 
pousse pas dans tous Ies milieux additionnes de glucose ou de 
lactose, parce que Ia fermentation des sucres donne naissance ä 
des acides. 

Dans Ie but d'etudier de plus pres Ies diverses conditions 
de Ia culture de Trichomonas intestinalis, il nous a paru utile 
de chercher ä comparer l 'influence de divers sels mineraux sur 
Ia multiplication de ce parasite in vitro. En premier Iieu nous 
avons choisi Ie citrate de soude et Ie sei marin. En ce qui con-
cerne Ie citrate de soude, nos essais permettent de conclure que 
Ia presence de ce sei dans un milieu de culture a une influence 
stimulante sur Ia multiplication du Trichomonas intestinalis. 

Des essais executes avec du sei marin nous ont montre que 
ce sei favorise Ie developpement du Trichomonas intestinalis, 
mais il semble, cependant, que l 'effet soit assez limite. 

A Ia suite de ces recherches preliminaires, nous avons pre-
pare plusieurs melanges qui conviennent au Trichomonas inte-
stinalis. Nous envisagerons tout d'abord Ies melanges suivants: 

Milieu A. Liquide d'ascite — 7,0 c. c. 
Sol. de sei marin 1% — 2,5 c. c. 
Sol. de citrate de soude 2% — 0,5 c. c. 
Sol. de chlorure de sodium 0,85% — 0,5 c. c. 

Milieu B. Liquide d'ascite — 7,0 c. c. 
Sol. de sei marin 1 % — 0,5 c. c. 
Sol. de citrate de soude 2% — 0,5 c. c. 
Sol de chlorure de sodium 0,85% — 2,5 c. c. 
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Les solutions de ces seis ont ete preparees separement et 
sterilisees ä -f- 115° pendant vingt minutes. On ajoute au liqui-
de d'ascite Ies doses necessaires de ces solutions. Le melange 
fut reparti en tubes ä 10 c. c.; puis on versa dans une partie des 
tubes de 15 ä 20 millimetres de 1'huile de vaseline. Dans une Se-
rie de recherches, j'ai employe ces deux milieux qui convenaient 
parfaitement au TrichomonqiS intestinalis. Le parasite poussait 
rapidement ä 37° C., tandis qu'ä 24° C. Ie developpement fut pius 
lent. Dans Ie milieu sous une couche d'huile de vaseline et dans 
Ie milieu sans couche de vaseline Ie Trichomonas se cultive prin-
cipalement dans Ies profondeurs du liquide; ce fait nous a sug-
gere l'idee d'envisager Ie Trichomonas comme anaerobie. 

C'est dans Ie milieu B que nous avons entretenu Ie Tricho-
monas intestinalis pendant 40 jours, en faisant des repiquages 
tous Ies deux jours. Le milieu A nous a paru moins favorable. 

Au 20-me passage Ie developpement etait devenu faible, ce 
qui nous force ä admettre que Ie milieu B n'est pas assez favo-
rable k la nutrition du Trichomonas intestinalis. 

Forces de chercher d'autres methodes de culture, nous avons, 
ä differentes reprises, modifie Ia composition du milieu dans Ies 
recherches suivantes. 

En remplapant dans Ie milieu B Ie liquide d'ascite par Ie 
serum sanguin de l'homme ou de differents animaux, Ies resul-
tats de culture sont entierement negatifs. Le serum sanguin 
semble etre un mauvais aliment pour Ie Trichomonas intestinalis. 
Nous avons constate que tous Ies liquides d'ascite ne doivent 
pas etre envisages comme nutritifs au meme degre pour ce 
parasite. 

De nombreuses experiences nous ont amene ä Ia conclusion 
que Ie chlorure de magnesie a une influence stimulante sur Ie 
developpement du Trichomonas. C'est pourquoi nous avons re-
commence systematiquement Ies cultures de Trichomonas dans Ie 
milieu suivant: 

Milieu C. Liquide d'ascite 5,0 c. c. 
Sol. de chlorure de sodium 0,85%—3,5 c. c. 
Sol.de chlorure de magnesie 1,21%—0,5 c. c. 
Sol. de citrate de soude 2% — 0,5 c. c. 

Les resultats obtenus avec Ie milieu C ont ete remarquables. 
Apres 24 heures de sejour ä l'etuve ä 37° C., on obtient un bon 
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developpement de Trichomonas intestinalis. La multiplication est 
plus lente ä Ia temperature du laboratoire. C'est dans ce milieu 
C que nous avons dejä obtenu 105 passages en faisant des repi-
quages tous Ies jours. Les parasites sont tres mobiles et presen-
tent de grandes variations de taille. Dans Ies cultures de 24 heu-
res, on voyait un nombre de sujets en etat de division binaire 
(fig- Ns 2 et 6, pl. I). Toutes Ies tentatives faites par nous pour 
eliminer Ies parasites des impuretes bacteriennes sont restees in-
fructueuses. 

Le melange de sels mineraux du milieu C, employe dans 
une Solution sans liquide d'ascite, ne peut pas servir ä Ia nutri-
tion de Trichomonas. Un faible developpement des parasites, con-
state dans cette Solution et seulement apres un premier repi-
quage, semble dü ä des parcelles de substances albumineuses, 
apportees par Ies 4—5 gouttes de culture ayant servi ä l'ense-
mencement. 

Dans Ies cultures obtenues avec Ie milieu C nous avons con-
state une grande quantite de kystes. L'enkystement se produit 
particulierement vite dans Ies tubes sans vaseline. 

Pour etudier Ies etapes de l'enkystement il faut examiner 
au microscope une goutte de culture, entrelame etlamelle. Quand 
Ie liquide vient ä s'evaporer lentement, Ie parasite s'enkyste, ä 
Ia fapon d'une Amibe. 

Ce resultat semble etre en contradiction avec Ies resultats 
obtenus par Brumpt, Hogue, Chatton, Dobell et O'Connor. Nous 
avons vu, dans Ies pages precedentes, que jamais de kystes de 
Trichomonas intestinalis n'ont ete observes dans Ies cultures ob-
tenues par Ies savants mentionnes plus haut. Brumpt ecrit sur 
cette question: „Trichomonas intestinalis ne semble pas s'enkys-
ter dans Ie corps de l'Homme. Les pretendus kystes de Tricho-
monas, considöres par beaucoup de savants comme l'aboutissant 
de phenomenes autogamiques, n'ont rien ä faire avec ces Flagel-
les. L'enkystement de Trichomonas est encore inconnu. Si ces 
parasites de l'Homme s'enkystent, Ie fait doit se produire rare-
ment." 

En tous cas, mes recherches me forcent ä admettre que Ie 
Trichomonas intestinalis s'enkyste dans certaines circonstances, 
surtout dans Ies cultures obtenues dans Ie milieu C. Bien enten-
du, nous ne considerons pas Ia question comme epuisee et nous 
continuerons nos travaux. 
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Les recherches relatees ci-dessus demontrent que Ie mi-
lieu C, propose par nous, peut etre considere comme assez favo-
rable au developpement de Trichomonas intestinalis. Nous avons 
la conviction qu'il peut servir au diagnostic des maladies proto-
zoaires de 1'intestin humain. Nous en avons la preuve en ce que 
nous allons signaler. 

Un jeune enfant presenta une diarrhee tenace, consideree 
comme un Symptome suspect de la tuberculose intestinale. On 
constata dans Ies matieres fecales examinees au microscope des 
parasites peu mobiles, dont la nature nous semblait douteuse. 
A l'aide d'une pipette nous avons mis 3 grosses gouttes de ma-
tieres fecales fraiches dans Ie milieu C. En vingt-quatre heures 
de sejour ä l'etuve ä 37° C. apparaissait une culture de parasites 
tres mobiles et caracteristiques. On a pu y constater une espece 
de Trichomonas intestinalis. De ces parasites nous avons dejä, 
obtenu 35 passages, en employant Ie milieu C pour Ies repiquages. 

II. Coloration de Trichomonas intestinalis sur 
frottis et ä l'ßtat frais. 

Le Trichomonas intestinalis est assez difficile ä fixer et ä 
colorer. Les procedes ordinaires ne donnent que de mauvaises 
preparations oü Ies parasites sont extremement deformes. Pour Ia 
coloration sur frottis conviennent uniquement des procedes spe-
ciaux qui nous permettent de conserver Ies details de Ieur struc-
ture. La methode de Giemsa nous a donne, cependant, de bons 
resultats. Pour atteindre ce but il faut: fixer Ies frottis prepa-
res de culture, avant dessiccation successivement dans des va-
peurs de l'acide osmique et dans de l'alcool absolu. Colorer pen-
dant '2-3 heures dans un bain obtenu par Ie melange de dix gout-
tes de Solution Giemsa dans 10 centimetres cubes d'eau distillee, 
puis laver ä l'eau distillee et secher. 

Par cette methode Ie cytoplasme se colore en bleu plus ou 
moins vif, Ie noyau se teint en violet vif, Ia vesicule nutritive 
reste incolore. Les flagelles sont difficiles ä colorer. Le parasite 
colore conserve sa forme assez typique. ' 

La coloration ä l'etat frais permet d'etudier facilement Ies 
parasites vivants. Pour cette methode on emploie des solutions 
colorantes aqueuses tres faibles. Pour Ia coloration du Tricho-
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monas intestinalis en culture nous avons employe Ies solutions 
suivantes: rouge neutre ä 1 p. 2000, bleu de methylene ä 1 p. 5000, 
eosine ä 1 p. 1000. Dans ce but il faut: porter sur la lame une 
goutte de culture du Trichomonas intestinalis, ä cõte de Ia cul-
ture placer une goutte de Solution colorante, melanger, couvrir 
d'une lamelle et examiner au microscope pendant 10 - 20 minutes. 

Les parasites vivants, colores par Ie rouge neutre se mon-
trent sous l'aspect suivant: Ie cytoplasme, Ia membrane ondulan-
te et Ie noyau restent incolores. Dans Ie cytoplasme on note Ia 
presence de granules de dimensions diverses qui sont teintes en 
rose vif ou en brun. Ces granules, dont l'aspect et Ie nombre 
varient, sont situes presque exclusivement entre Ie noyau et Ia 
partie posterieure du parasite. 

Le rouge neutre passe generalement pour un colorant peu 
nocif pour Ies parasites, c'est pourquoi Ie Trichomonas intestina-
lis reste de 20 ä 30 minutes mobile dans cette Solution colorante. 

La coloration vitale par Ie bleu de methylene nous a donne 
des resultats moins interessants. Le cytoplasme du parasite vi-
vant se colore en bleu plus ou moins vif. Les vacuoles (2 - 3) 
restent incolores. Le protoplasme de kystes se teinte en bleu 
vif et montre de vacuoles incolores. Le bleu de methylene est 
nocif pour Ie Trichomonas intestinalis. 

Par l'eosine ä 1 p. 1000 Ie cytoplasme du parasite vivant se 
colore en rose pale, tandis que celui de kystes se teinte en rose 
vif. Les parasites conservent Ieur mobilite pendant 20 - 30 mi-
nutes dans cette Solution colorante. 

Les figures Ka 5? 6, 7, 8 et 9 pl. I. donnent une idee de ces 
parasites colores ä l'etat frais. 

III. Culture du Balantidium coli. 

Le Balantidium coli est un parasite de gros intestin et sem-
ble ne pouvoir vivre que dans un milieu alcalin ou neutre. Ces 
infusoires sont rapidement tues par Ie suc gastrique ou celui de 
Tintestin grele. La survie de Balantidium coli est assez limitee 
en dehors du corps. Dans Ies matieres fecales ces parasites ne 
conservent pas Ieur mobilite au delä de 4 - 6 heures. 

Au contraire, Ie Balantidium coli est tres resistant dans 
!'organisme, et il y semble avoir une grande longevite. Chez Ie 
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porc Tinfection dure plusieurs annees. B e l f r a g u e a signale 
chez l'Homme une infection contractee au moins vingt ans plus 
tõt. Ce parasite se developpe avec une grande rapidite dans Ies 
infections experimentales comme Tont montre B r u m p t et 
W a 1 k e r. 

S t r o n g , M u s g r a v e , S o l o w i e w , K l i m e n k o et A s -
k a n a z y ont demontre la facilite avec laquelle ce parasite pe-
netre dans la paroi du gros intestin. 

Les donnees precedentes nous expliquent, surtout, pourquoi 
Ies tentatives, faites par divers savants, pour obtenir une culture 
du Balantidium coli dans un milieu artificiel, sont restees infruc-
tueuses. 

On sait, cependant, que la culture des infnsoires a ete de-
jä realisee par S a n g i o r g i . En cultivant des selles humaines 
dans de Teau peptonee il a obtenu une multiplication du Balan-
tidium minutum et du Nyctotherus faba. 

Le Balantidium coli hominis a ete cultive par B a r r e t et 
J a r b r o u g h (1921), en utilsant un milieu compose d'une partie 
de serum humain inactive et de seize parties d'eau physiologique 
ä 0,5 pour 100. Ces savants ont obtenu onze passages en trente-
deux jours en presence de bacteries diverses. Dans ces cultu-
res ils ont observe des formes en võie de division transversale 
et des parasites enkystes. Nous avons tente la verification de 
ces donnees, sans reussir. 

De nouvelles recherches sur la culture du Balantidium coli 
dans Ie milieu C, dont la composition a ete donnee dans Ie pre-
mier chapitre, nous ont permis d'etudier Ie developpement du Ba-
lantidium coli en dehors de 1'organisme. 

Le parasite qui nous servait dans nos recherches avait ete 
recueilli chez un maiade äge de 26 ans. Celui qui en etait por-
teur presentait une diarrhee persistante. Les matieres fecales 
fraiches examinees au microscope nous montrerent une grande 
quantite de Balantidium coli tres mobiles. De ces matieres fe-
cales nous avons ä Taide d'une pipette introduit 3 grosses gout-
tes dans Ie milieu C, reparti en tubes. 

Apres vingt - quatre heures de sejour ä Tetuve nous avons 
trouve une multiplication abondante de Balantidium coli et de 
diverses bacteries. Cette culture examinee au microscope nous 
montra des infusoires tres mobiles et de dimensions diverses. En 

ais ant des repiquages de tube ä tube tous Ies jours, nous avons 
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obtenu six passages en sept jours. La culture du Balantidium 
coli s'eteignit etouffee par Ies impuretes bacteriennes. Une deu-
xieme culture faite de matieres fecales recueillies chez Ie meme 
malade nous a donne 5 passages en 6 jours. L'ensemencement 
du milieu de Barret et Jarbrough par des matieres fecales frai-
ches nous a donne seulement deux passages. 

Balantidium coli se conserve vivant dans Ies cultures ä 37° C. 
pendant 3 jours. A partir du troisieme jour on a pu noter une 
disparition rapide des infusoires mobiles et on a trouve dans Ie 
sediment une grande quantite de kystes. On a pu observer dans 
Ies cultures ägees de 24 heures une aetive reproduetion transver-
sale des infusoires donnant Iieu ä de petites formes. Dans Ies 
cultures de 3-e et 4-e passages il nous a et6 possible de trou-
ver des procedes de Ia conjugaison du Balantidium coli (Fig. 
M 14, pl II). 

L'enkystement prend naissance dans des conditions qui re-
sultent de l'inanition, du changement d'alimentation et de Ia tem-
perature. Le parasite s'arrondit et s'entoure d'une enveloppe re-
sistante. Ces kystes ont des dimensions diverses et mesurent 
de 30 ä 80 ^ de diametre. 

Il est interessant de rappeler que plusieurs bacteriologues 
(Ekecrantz, Ortmann, Roos, Shegalow et Bode) ont observe un 
bourgeonnement chez Ies Balantidium coli. B r u m p t et W a l -
k e r n'ont jamais vu Ie bourgeonnement Signale par Ies bacterio-
logues precedemment nommes. Nous avons vu dans nos cultures 
de 5-e et 6-e passages des formes tres interessantes qui rappel-
Ient bien un procede de bourgeonnement (Fig. JSla 16, 17 et 18, 
pl. II). Ce sont evidemment Ies formes observees par Ies bacterio-
logues nommes et decrites comme etant une reproduetion par bour-
geonnement. On ne peut pas encore considerei\ cette question 
comme resolue et nous trouvons l'explication ci-dessus hypothetique. 

La seule interpretation qu'on puisse donner ä ce phenomene, 
c'est que Ie parasite degenere dans des conditions defavorables 
en donnant des formes profondement modifiees. 

Il resulte de ces recherches que Ie Balantidium coli peut 
garder sa vitalite au dehors de l 'organisme. Ce parasite est sus-
ceptible de se developper dans Ies milieux artificiels; il suffit 
qu'un milieu favorable ä Ia nutrition du Balantidium coli soit 
trouve. Nous considerons, pour Ie moment, Ie milieu C comme 
Ie plus favorable au developpement de ces infusoires. 
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IY. Culture du Tetramitus Mesnili. 

Le flagelle est tres difficile ä distinguer du genre Trichomo-
nas intestinalis avec lequel il etait tres souvent confondu ä l'e-
tat vivant. La vitalite de ce parasite etant, en general, de peu de 
duree diminue rapidement dans Ies milieux exterieurs. Quand Ie 
liquide dans lequel il vit vient ä s'evaporer lentement, Ie parasite 
au Iieu de mourir, s'enkyste. 

Il se nourrit de bacteries et de dechets alimentaires divers. 
La culture de ce parasite a ete obtenue par B o e c k , en 

utilisant un milieu artificiel compose d'une partie de serum san-
guin humain et quatre parties de Solution de Locke legerement 
dextrosee. 

Tetramitus Mesnili se multiplie par division longitudinale 
dans 1'intestin et dans Ies cultures. Boeck a observe dans Ies 
cultures des divisions en quatre. D'apres certains savants il y 
aurait une division ä l'interieur du kyste; d'apres d'autres cette 
division n'existerait pas (Kofo' fd, S w e z y etc.). Les kystes de 
ce parasite peuvent vivre 232 jours; ils meurent rapidement ä 
une temperature de 72° C. (Boeck). 

Les malades porteurs de Tetramitus Mesnili sont toujours 
anachlorhydriques, ce qui doit favoriser la multiplication des pa-
rasites dans 1'intestin. 

Nous avons trouve ce parasite dans Ies matieres fecales d'un 
malade anemique et anachlorhydrique qui presenta une diarrhee 
persistante, parfois sanguinolente. Les selles fraiches, examinees 
au microscope, montrerent une grande quantite de parasites tres 
mobiles. Il nous a paru presque impossible de definir au micro-
scope la nature de ces parasites. A la temperature du labora-
toire ils ne se conservent pas mobiles au delä de 24 heures. 

De ces matieres fecales nous avons ä l'aide d'une pipette 
introduit 3 grosses gouttes dans Ie milieu C. On constatait dans 
Ies tubes maintenus 24 heures ä 37° C. un bon developpement du 
parasite et des diverses bacteries. C'etait dans cette culture im-
pure que nous avons pu bien definir la structure de ce parasite 
et constater Ie genre Tetramitus Mesnili. Cette culture associee 
ä des bacteries diverses, repiquee dans Ie milieu C a donne une 
nouvelle generation. Ainsi nous avons obtenu dejä 32 passages 
en 64 jours, en faisant des repiquages tous Ies deux jours. Les 
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parasites sont tres mobiles et se conservent vivants ä 37° C. pen-
dant 3-4 jours. On trouve dans Ies cultures ägees de 2-3 jours 
une grande quantitö de kystes, piriformes et röfringents. 

Le parasite ne pousse pas dans un milieu legerement acide. 
La dessiccation est fatale au Tetramitus. 

Bn somme, on peut dire que Ie milieu C, proposö par nous, 
peut štre considerö comme assez favorable ä Ia nutrit ion et au 
developpement de Tetramitus Mesnili. 

ßßsumö. 
En resume, Ies recherches exposees dans ce memoire ont donne 

Ies resultats suivants: 
1. La presence de divers se ls mineraux augmente d'une fa$on 

considerable Ie pouvoir nutritif d'un mil ieu artificiel employe pour Ia 
culture des Protozoaires. 

2. Le milieu C, propose par nous, est particuliärement favorable 
ä Ia nutrition et au developpement du Trichomonas intestinalis et Te-
tramitus Mesnili, il est moins favorable ä Ia nutrition du Balantidium 
coli. 

3 . Il nous semble qu'un mil ieu artificiel, qui est assez favorable 
ä Ia nutrition des flagelLes de l'intestin humain, ne l'est pas au meme 
degre pour des infusoires . 

4. Le milieu C peut servir au diagnostic clinique des maladies proto-
zoaires de l'intestin humain. 

5. Les recherches sur Ia culture des protozoaires pourront avoir, 
outre leur interet theorique, une utilite pratique. 
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Explication des planches. 
PI. I. Trichomonas intestinalis. 

Fig. 1. Forme habituelle. 
Fig. 2. Un parasite en voie de division. 
Fig. 3. Deux kystes . 
Fig. 4. Un parasite colore par Ie procede de Giemsa. 
Fig. h, 6. Coloration ä l'etat frais par Ie rouge neutre. 
Fig. 7. Coloration vitale par Ie bleu du methylene. 
Fig. 8. Coloration vitale par l 'eosine. 
Fig. 9. Deux kystes colores par Ie bleu de methylene . 

PI. II. 

Fig. 10. Tetramitus Mesnili, forme habituelle. 
Fig. 11- 12. Deux kystes . 
Fig. 13. Balantidium coli. 
F ig . 14. Conjugaison du Balantidium coli. 
Fig. 15, 16, 17 et 18. Formes de degenerescence (le bourgeonnement 

des auteurs) du Balantidium coli. 
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